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Les orthophonistes refusent le chantage et montrent leur détermination. 
Nous exigeons la revalorisation de nos grilles MAINTENANT 

 
 
Hier,	vendredi	3	juin,		professionnels	et	étudiants	étaient	mobilisés	pour	une	nouvelle	

journée	d’action.	Malgré	les	multiples	difficultés	de	déplacement,	les	orthophonistes	et	futurs	
orthophonistes	étaient	toujours	aussi	unis	et	mobilisés	car	stimulés	par	le	chantage	intolérable	
et	récurrent	du	cabinet	de	la	Ministre	de	la	Santé	(cf.	communiqué	de	presse	du	31	mai).	Des	
centaines	de	professionnels	et	d’étudiants	rejoints	par	d’autres	professionnels	de	la	
rééducation	ont	manifesté	dans	une	douzaine	de	villes	d’outre-mer	et	de	métropole,	et	quatre	
cents	sous	les	fenêtres	du	Ministère	de	la	Santé		pour	accompagner	les	représentants		de	la	
délégation.		
Alors	que	nous	sommes	mobilisés	depuis	3	ans,	et	après	des	dizaines	de	réunions	au	

ministère,	au	cours	desquelles	nous	avons	expliqué	à	nos	interlocuteurs	le	bien	fondé	et	
l’urgence	de	nos	demandes,	comment	ne	pas	penser	aujourd’hui	que	l’on	se	moque	de	nous	?	
Le	cabinet	de	la	ministre	n’a	pas	pris	la	peine	de	recevoir	cette	délégation	!	Elle	a	seulement	

été	reçue	par	la	DGOS	qui	a	confirmé	le	calendrier	dénoncé	dès	le	départ	pour	son	incohérence.	
Les	représentants	ont	alors	exigé	d’être	reçus	par	le	cabinet	et	ont	refusé	de	quitter	la	salle	sans	
avancée	de	sa	part.	Il	est	impensable	que	les	grilles	salariales	soient	traitées	en	plein	été	!		
	
Tandis	que	des	renforts	de	police	étaient	mobilisés,	le	cabinet	a	de	nouveau	refusé	de	

s’adresser	directement	aux	représentants,	mais	a	fait	transmettre	:		
Qu’il	avançait	la	date	de	la	prochaine	réunion	du	groupe	de	travail	
Qu’il	fournirait	en	amont	de	cette	réunion	les	grilles	salariales.	
Il	est	temps	de	mettre	fin	à	ce	conflit,	qui	ne	cesse	de	s’accroître	dans	l’intérêt	des	patients	et	

des	étudiants	:	il	faut	des	grilles	salariales	au	niveau	des	diplômes	et	des	compétences.		
Si tel n’était pas le cas, les orthophonistes et les étudiants seraient amenés à amplifier encore le 

mouvement de protestation. 
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